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CONSEIL D’ADMINISTRATION

LA VOCATION DE L’AMICALE

Selon son statut :

.....

Art. 2. L’Association a pour objet :

1° d’apporter une aide aux élèves de l’athénée, notamment sous la forme du "prêt des livres

classiques", ainsi que par tout autre moyen ayant un rapport direct avec l’enseignement

dispensé par l’établissement;

2° de participer au maintien de la bonne renommée de l’athénée par voie d’information et

de publicité;

3° d’organiser des rencontres dans un esprit de camaraderie entre les anciens tels que

bals, banquets, conférences, etc.
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RGPD et cotisation

RGPD, règlement général sur la protection des données (ou sur la vie privée)

Celui-ci est entré en application en mai 2018. Nous vous adressons ce message,

car vos adresses (mail ou/et postale) figurent dans notre base de données. Celles-

ci ne servent qu’à vous communiquer nos activités et restent confidentielles. Ces

informations ne seront jamais ni prêtées, ni louées, ni données ou vendues. Vous

avez le droit de modifier vos données ou de les supprimer à tout moment sur

simple demande.

Sans cette demande expresse de votre part, nous considérerons que vous êtes

d’accord et que nous pouvons les conserver pour les utiliser dans le cadre des

activités de l’Amicale.

Nous vous remercions pour votre confiance.

Cotisation :

L’Amicale des anciens est subsidiée par vos cotisations et les bénéfices qu’elle

tire de la journée des Retrouvailles. Nous remercions particulièrement notre

membre donateur Mme Brichant-Pierquin qui nous honore d’un don annuel

toujours conséquent, non seulement pour soutenir nos aides à caractère social,

mais aussi pour l’achat des prix de sciences de fin d’année accordés en souvenir

de son fils Roland Joly aujourd’hui disparu, mais féru de ces cours.

Nous finançons les voyages à caractère culturel et scientifique qu’organisent les

professeurs aussi bien de la section primaire que de la section secondaire de

l’Athénée. Notre budget annuel pour ces interventions est de 4000 euros au total.

De plus, toute demande d’aide à caractère social pour des cas particuliers d’élèves

en difficulté est généralement acceptée sans problème. Si nous ajoutons les frais

de bulletin et de fonctionnement, notre bilan annuel est toujours déficitaire. Nous

puisons donc, chaque année, dans nos réserves. Autrement dit, nous devons, pour

survivre, diminuer nos dépenses ou … augmenter nos recettes.

Beaucoup d’entre vous, cotisants de la première ou de la dernière heure,

arrondissent déjà le montant de la cotisation à 10 euros et parfois plus. Ce dont

nous vous remercions sincèrement.

À partir de l’année scolaire prochaine (2020-2021), l’assemblée générale a décidé

que ce montant de 10 € serait la nouvelle norme. Cette augmentation peut paraître

énorme (25%), mais, soyons réalistes, elle reste minime dans l’absolu.

Par votre président, Alexis Jonet
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Le mot du Président
Chers membres,

Je vous présente, de la part de tout le comité, nos meilleurs vœux de bonne et

heureuse année 2020 !

Nous sommes à un moment où l’Amicale doit se moderniser et suivre l’évolution

si elle veut maintenir ses objectifs. Nous ne touchons qu’une faible partie de nos

anciens par le biais de notre bulletin puisque nous l’envoyons à nos membres

cotisants, aux élèves de la dernière promotion et aux participants à la dernière

journée des retrouvailles. Cela représente 300 bulletins maximum sur un nombre

d’anciens 10 fois supérieur. Pour l’envoi de ce bulletin et sa réalisation, notre

Amicale dépense en moyenne 1000 euros.

De plus, nous ne parvenons pas à motiver les plus jeunes de nos anciens. Il est

certain que la génération des années 2000 et suivantes est celle d’Internet, de

Facebook, etc. Nous ne pourrons pas les joindre sans y adhérer le plus possible et

le plus souvent. Certains ne veulent pas souscrire à cette marée technologique,

mais ils sont de moins en moins nombreux et de plus en plus isolés.

Aussi, nous avons décidé, en assemblée générale, de modifier la formule du

bulletin dès l’année 2020-2021. Tous les articles, photos et reportages qui y sont

rassemblés seront mis en ligne sur notre site (www.amicaleanciens-ars.be),

rubrique « Bulletins » ou sur Facebook (« Les anciens de l’Athénée de

Soignies »). Les autres informations concernant l’Amicale sont déjà sur notre site

(adresses des membres du comité, news, anciennes promotions …). Pour que vous

puissiez recevoir les infos et les publications, n’hésitez pas à nous communiquer

une adresse mail correcte. Un lien est déjà créé sur le site, rubrique « Inscrivez-

vous ». Complétez-le le plus vite possible. Ceux ou celles qui souhaiteraient

recevoir l’ancienne formule du bulletin peuvent nous communiquer leur adresse et

nous leur enverrons les articles sur format papier comme précédemment.

Comme chaque année, nous serions très heureux de pouvoir étoffer notre comité.

Depuis le décès de notre regretté Jean-Philippe Losfeld et le départ de Marie-

Claire Declercq, aucun nouveau membre ne s’est manifesté pour nous suivre dans

nos projets. Je sais que le bénévolat n’est pas chose aisée pour les personnes

encore en activité, mais nous ne sommes pas surchargés par les tâches et nos

réunions ou activités, peu nombreuses, se font toujours avec beaucoup de

convivialité et de partage.

Venez nous rejoindre. Vous serez plus que bienvenus !!!

Alexis Jonet

« La vie n'est facile pour aucun de nous. Mais quoi, il faut avoir de

la persévérance, et surtout de la confiance en soi. Il faut croire que l'on est doué

pour quelque chose, et que, cette chose, il faut l'atteindre coûte que coûte. »

Marie Curie
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L’évolution du prêt du livre à l’Amicale
Historiquement, un des buts premiers de l’Amicale est le prêt de livres aux élèves.

Nous achetons, auprès des éditeurs, les livres souhaités par les professeurs et nous

les louons pour une somme modique aux élèves concernés. Évidemment, nous

demandons une caution rendue lors de la restitution de ce livre. Hélas, si la

méthode a bien fonctionné pendant de nombreuses années, elle est maintenant de

moins en moins facile à mettre en œuvre. Les raisons sont multiples et je vous cite

les plus importantes.

Beaucoup de nouveaux manuels sont publiés, en conformité avec les nouveaux

référentiels (anciennement appelés programmes), mais couplés à l’achat de cahiers

d’exercices, ce qui, dans le contexte soi-disant gratuit de l’enseignement (selon les

médias !), alourdit la charge financière des familles. Les professeurs se tournent

donc vers un travail d’écriture personnel ou collectif qui engendre des notes

photocopiées et distribuées aux élèves. (Cas le plus fréquent)

Si un livre convient, les éditeurs, pour des raisons de rentabilité fort probablement, 

obligent les élèves à y écrire des notes personnelles qui rendent le livre inutilisable 

par un autre élève. C’est donc un livre « one-shot » impossible à relouer. Autre 

version : le livre est assujetti à une utilisation par Internet dont l’accès est lié à un 

code  personnel.

Depuis 2 années, au niveau du premier degré, nous ne louons plus les livres pour la

simple raison qu’ils nous sont souvent rendus dans un état impossible à une

nouvelle location ou pas rendus du tout. Le manque de soin et de respect est

flagrant et probablement lié à une évolution des mœurs. Des heurts avec les élèves

ou leurs parents étaient monnaie courante. Nous mettons donc gratuitement les

livres à la disposition des élèves directement dans les classes où ils restent à

demeure.

Au début de cette année, nous avons distribué un maximum de 200 livres dans les

classes des 2ème et 3ème degrés. Nous en distribuions près de 1000 il y a quelques

années. Le service du prêt de livres est donc sujet à disparaître et nous sommes

tristes de cette éventualité. L’Amicale perdrait beaucoup de son aspect social et

nous ne pouvons adhérer à cette idée. Nous continuerons donc malgré tout à

assurer le service de prêt, même amoindri, mais nous le complèterons par celui

d’une « Procure ».

Nous envisageons d’aider les élèves et leurs professeurs à l’achat groupé de livres.

Nous pouvons, dans la discussion avec les maisons d’édition, essayer d’avoir des

prix plus intéressants que directement en librairie. Cette formule pourrait aussi être

étendue aux livres de lecture. Évidemment, ce projet doit encore être finalisé et va

solliciter la bonne volonté de chaque intervenant, mais nous ne désespérons pas.

Si, parmi vous, certains ont d’autres idées à partager et à nous faire profiter, nous

sommes ouverts à toutes les propositions.

Nous vous tiendrons au courant de l’évolution de cette problématique.
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La vie de l’Amicale

Comme l’année dernière, je prends la plume (…de l’ordinateur) pour vous relater

les étapes de l’année, passées à l’Amicale.

7 février 2019 : Première réunion, importante au vu du travail à y effectuer. On

envoie les bulletins de l’année et les invitations aux Retrouvailles. En amont, il a

fallu imprimer les enveloppes avec les adresses des membres cotisants et invités,

prévoir les timbres (1200 !), élaborer les bulletins, les corriger et les porter à la

production. Ce travail de longue haleine est assuré, en grande partie, par notre

toujours assistant-metteur en page, Freddy Lecocq, époux de notre vice-

présidente. Sans cette contribution par un non-ancien de l’Athénée de Soignies (il

dit lui-même qu’il n’est jamais sorti de l’Athénée, sans préciser qu’il ne s’agit pas

de la nôtre !), nous serions dans l’impossibilité de vous faire parvenir le livret que

vous tenez entre les mains. Nous ne pourrons jamais assez le remercier.
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Au cours de cette réunion, nous discutons du partage des tâches et de la mise en

place de la journée des Retrouvailles, des dernières demandes d’interventions et de

la situation comptable.

Les membres nous font part de diverses informations. C’est ainsi que nous

apprenons les décès de la maman de Myriam et du papa de Christian, notre couple

de comitards, survenus à 2 mois d’intervalle en cette fin et début d’année. La

Fondation contre le Cancer remercie, par courrier, l’Amicale pour le don effectué à

l’occasion du décès de Jean-Philippe Losfeld.

23 mars 2019, les Retrouvailles :

Nous ouvrons les portes à 15 heures. La bourse aux livres est installée par notre

déléguée du secondaire, Melle Van Der Eecken et le bar accueille les premiers

convives qui ne se font pas attendre. De nombreux anciens viennent aux nouvelles

et espèrent ainsi retrouver des figures connues, mais parfois oubliées. C’est

toujours un bonheur de voir ou revoir les condisciples d’étude qui ont usé les

mêmes bancs et partagé les mêmes soucis d’adolescence.

Notre photographe, Freddy Lecocq (le même que ci-dessus), immortalise les

rencontres. Vous pouvez retrouver quelques photos un peu plus loin dans les pages

de ce bulletin.

Une représentante de la promotion

1953 nous a fait l’honneur de sa

visite dans l’après-midi :

Mme Jeanine Hiroux.

En soirée, les invités étaient en nombre puisque nous étions 105 convives autour

d’un buffet bien garni. Nous remercions ici le traiteur M. Meurant pour ce repas

généreux et son service efficace.

Quelques promotions se sont donné rendez-vous. Notamment l’année 1979 (20

convives) autour de Anne Kuneben (ancien professeur à l’Athénée) et son mari

Jean-Pierre Stalport, Fabienne Clausse, Caroline Cogneau, Marie-Thérèse

Paindavoine, Annick Grevesse (ancien professeur également) …
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L’année 1999 (15 convives) toujours très en forme avec Aline Dendal, David Loth,

Julien Beauprez, Michaël Detournay, Catherine Zutterman, Elisabeth Bray, …

Les années 97 et 98 toujours présentes avec Gaëtan Gosselin entre autres.

Malheureusement les jubilaires de 1969 étaient peu nombreux, mais contents

d’être là (M-L. Fievez et M-J. Vervueren, voir la photo ci-dessous) de même pour

ceux de 1994 (G. Parein, F. Dupont, S. Dierickx, D. Baise, C. Loré et C. Morlière).

2 anciens représentaient la promotion 1964 (55 ans d’ancienneté), Marie-Thérèse

Sciot (l’heureuse gagnante du gros lot de notre tombola !) et Serge Paduart. Hélas,

leur condisciple Hervé Dubois n’a pas pu être là comme prévu.

Enfin, les professeurs actuels et anciens étaient nombreux pour entourer Mme et

M. le préfet C. Vreux ainsi que Mme et M. le proviseur E. Lienard. Nous citerons

avec eux Mmes Wegnez, Loth, Jonet, Cosyn, Van Der Eecken, Dufer, Grevesse,

Kuneben, Mrs Bocquet, Huez, Deroyère et Druart. Nous les remercions tous de

leur présence et espérons renouveler et étoffer encore le staff l’année prochaine.

L’ambiance était garantie par la présence toujours festive et musicale de M.

P. Bocquet, ancien professeur d’économie.

2 jubilaires de 1969, en train de consulter l’album 

retrouvé de Charles Lamsoul.
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25 avril 2019 :

Réunion de bilan pour la journée des Retrouvailles. Il est dans la lignée des années

précédentes avec un bénéfice de 1700 euros environ. Nous sommes contents tout

en espérant mieux l’année suivante. Nous discutons de la formule du repas qui

pourrait encore être améliorée quoique très satisfaisante.

Dans une catégorie d’infos beaucoup plus moroses, nous apprenons le décès de

membres très actifs : Madame Andrée Michenaud (promo 57), fille d’un ancien

professeur de français de l’Athénée et épouse de M. Jean Wisbecq de la même

promotion, M. Christian Timmermans (promo 72).

Que les familles reçoivent ici les plus sincères condoléances de tout le comité de

l’Amicale.

Nous faisons aussi appel à tous ceux qui auraient à partager des nouvelles tristes

ou moins tristes afin que nous puissions garder notre fichier des anciens le plus à

jour possible.

3 mai 2019 :

Journées Portes Ouvertes : sur une proposition

de Melle Van Der Eecken, nous installons un

stand pour faire connaître notre Amicale et son

action à tout visiteur. Nous avons donc fouillé

nos archives et rassemblé tous les bulletins

depuis la création de l’Amicale en 1929. Le seul

manquant est celui de 1951. Jean-Philippe

Losfeld aimait à rappeler à tous que si celui-ci

était en votre possession, nous serions heureux

de vous l’emprunter pour ajouter une copie à nos

archives. APPEL À TOUS donc ! Vous

n’imaginez pas combien la lecture de ceux-ci

nous inonde de souvenirs et d’informations.

Mais cette année était aussi le centenaire de

l’attribution du prix Nobel de médecine au

scientifique de renom, patronyme de l’Athénée,

Jules Bordet. Nous avons donc profité de

l’occasion pour exposer quelques panneaux réalisés

par Esther et Jean-Philippe 10 ans plus tôt pour le

90ème anniversaire ainsi que la brochure les

accompagnant.

En fin et début d’année scolaire, le « prêt du

livre », qui constitue une des activités principales de

l’Amicale, est organisé par 2 professeurs

de l’Athénée ( Mmes C. Mietlicki et D. Lella ) et la
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trésorière Mme M. Dufer pour reprendre et donner les livres aux élèves. Ces

journées sont toujours un moment intense au vu du nombre et de l’état des livres.

Vous pourrez lire, par ailleurs dans ce bulletin, un article consacré à son évolution

probable dans les prochaines années. Je remercie également Mme M. Paduart et

M. H. Paduart pour l’aide qu’ils nous apportent pendant ces journées.

24 octobre 2019 : Assemblée Générale.

Tous les membres cotisants sont conviés à celle-ci. Hélas, aucun ne s’est présenté

malgré une invitation personnelle pour certains.

À l’ordre du jour,

- Les éventuelles admissions ou démissions dans notre comité –

Néant.

- Le bilan de la rentrée scolaire – en l’absence de M. le Préfet, Melle

Van Der Eecken nous donne quelques chiffres qui montrent une

nouvelle et nette progression du nombre d’élèves. Près de 7 % !

L’établissement compte donc près de 700 élèves dans le général de

l’implantation de Soignies.

- La présentation du bilan des comptes par le trésorier (moi-même !).

Ils sont au même niveau que l’année dernière, en très léger déficit.

Dépenses et recettes se sont donc compensées. Les comptes ont été

vérifiés par deux membres externes au comité, Mme Anne-Marie

Duvivier et M. Francis Loth. Qu’ils en soient ici remerciés. Je

rappelle que ces comptes sont disponibles et consultables par chacun

des membres. Ils sont déposés en temps et en heure au greffe du

tribunal de l’Entreprise à Mons.

- La présentation du bilan du « prêt du livre » : Mme Dufer, trésorière,

nous a envoyé son rapport dont je fais lecture.

Vous pouvez retrouver les points principaux de celui-ci dans l’article

« évolution du prêt du livre » dans ce bulletin.

- Les interventions financières : le budget de cette nouvelle année est

le même que l’année précédente, soit 4000 euros (2000 € au

secondaire et 2000 € au primaire). Nous attendons les demandes.

Les projets sont nombreux, mais doivent encore être finalisés.

- L’agenda des réunions pour l’année prochaine et l’organisation de la

prochaine journée des retrouvailles du 21 mars 2020 (voir ci-dessous).

- L’augmentation de la cotisation (voir précédemment).

Dans les divers :

- Nous devons déplorer le décès de M. Maurice NOYON, ancien

instituteur et directeur de la section fondamentale de l’Athénée (lire

ailleurs dans le bulletin).

- Les élèves de 5è et 6è de l’athénée ont pour projet de remettre la

bibliothèque de l’école en état afin que chaque étudiant puisse y
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accéder facilement et gratuitement. Nous soutenons ce projet de

sensibilisation à la lecture dès la première année par des dons de

livres. M. J-P. Majot, fils de Mme Majot, ancien professeur de

biologie, a récemment cédé toute la bibliothèque de ses parents

suite à la vente de leur maison. Ce don de plusieurs centaines de livres

leur sera bienvenu. N’hésitez pas à nous apporter vous aussi t o u s

les livres, romans ou autres, dont vous souhaitez vous débarrasser.

5 décembre 2019 : dernière réunion de l’année 2019. Après les habituelles lectures

du PV de la réunion précédente et présentation des comptes à la date du jour, nous

écoutons Melle Van Der Eecken concernant les voyages d’option des élèves. Sa

demande d’intervention est acceptée sans discussion ni vote. À l’ordre du jour,

viennent ensuite l’organisation de la journée des retrouvailles et l’élaboration du

bulletin que vous lisez.

La prochaine journée des retrouvailles :

Elle reviendra le samedi 21 mars 2020 avec le printemps !

Le programme est simple puisque nous vous attendons dès 15 heures dans les

locaux du Boulevard Roosevelt où seront installés le bar et le stand de livres

d’occasion dont la vente se fait au profit des élèves de l’Athénée et grâce à

l’intervention de Mmes MIETLICKI, LELLA et VAN DER EECKEN.

Les participants au repas du soir sont invités dès 18 heures. Le repas commencera à

19 h30 par un apéritif de bienvenue. Il se fera sous forme de buffet avec :

- une entrée constituée principalement de poissons froids (saumons Bellevue et

fumé, tomates crevettes, pêches au thon…), mais aussi de jambons divers,

- un plat chaud au choix à base de rôti de porc ou de dinde et légumes de saison,

-un duo de bavarois et café.

Le prix du repas reste fixé à 25 euros. Pour éviter toute difficulté ou situation

équivoque, la réservation et la réception du versement sur le compte BE81 0010

7286 1224 sont indispensables pour le 13 mars 2020 au plus tard avec en

communication nom, prénom et année de promotion.

Qu’on se le dise : tous, Anciennes et Anciens, vous êtes les bienvenus quelle que

soit votre promotion. Chacun peut inviter parents, amis, et connaissances qui

souhaiteraient se joindre aux agapes. D’ores et déjà, nous adressons un tout grand

merci à celles et ceux qui accepteront de battre le rappel pour offrir à chacun la joie

de se retrouver ensemble. N’hésitez pas à répercuter cette invitation. Et, si vous en

avez l’opportunité, pourquoi ne pas contacter personnellement un de vos anciens

professeurs.

Comme c’est la tradition, nous nous proposons d’offrir un souvenir aux

représentants des promotions jubilaires d’il y a 50 ans (1970) et 25 ans (1995). Une

tombola, toujours au profit des interventions de l’Amicale et organisée par Mmes

Nadine et Bernadette Dehasseleer, vous permettra de remporter de sympathiques

cadeaux.
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Nous ne rencontrerons plus M. Maurice NOYON.

Originaire du Borinage, il a été désigné instituteur à l’Athénée au début des années

60. Il prit la direction de la section fondamentale après le départ de M. Pochet en

1968 (?). Il nous a quittés en cette fin d’année 2019 à l’âge de 83 ans.

Cette photo, datant de février 1969, le montre entouré de 2 collègues, Mrs Deroyere et Ghislain

Ayant peu d’informations à son sujet, je me permets de reprendre ce que dit de lui

une ancienne institutrice, Mme Nadine Laby.

« En ce qui concerne le personnage, je pense qu'il faut retenir que c'était un

homme chaleureux et exubérant, doté d'une grande culture générale, d'un grand

amour des enfants et d'un certain don pour l'écriture. Il a toujours voulu préserver

l'image de marque de l'école, donnant de sa personne pour recruter de nouveaux

élèves. D'autre part, Mr Noyon a toujours mené son équipe vers une pédagogie

moderne, à l'écoute de l'enfant, dans le souci de mener les élèves au mieux dans un

climat bienveillant et chaleureux.

C’était un homme généreux. Je l'ai vu bien des fois payer de sa poche des repas

chauds aux enfants en difficulté. Enfin, je garde de lui l'image de sa présence sur

le terrain, dès 7h30 le matin et à la sortie des classes. Il ne manquait jamais de

renouer une écharpe ou de refermer un manteau. Il profitait de ces occasions pour

avoir des contacts avec les parents, ce qui était, à mon sens, très précieux. Je dois

encore vous dire qu'il a aidé beaucoup d'enfants à apprendre à nager, car à la

piscine aussi, il n'hésitait pas à mettre la main à la pâte. »

Fin d’année 1984, classe de dernière maternelle avec Mme Vandenberghe.
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Les anciens « du bout du monde »

Sur une initiative de notre membre actif, Sandra Volante, nous sommes heureux

d’entamer une nouvelle série d’articles basés sur l’expérience d’anciens de

l’Athénée qui sont partis faire une carrière professionnelle ailleurs dans le monde.

Dans ce premier épisode, Sandra a préparé quelques questions auxquelles a bien

voulu répondre une amie de sa promotion, Christel Cogneau, émigrée aux États-

Unis.

Si vous-même êtes ou connaissez un ancien, expatrié, faites-le nous savoir, nous

aimerions pouvoir le mettre à l’honneur dans nos prochains bulletins.

1. Quand es-tu sortie de l’A.R.J.B. ?

Je suis sortie de l’ARS en 1990.

2. Peux-tu nous parler un peu de ton parcours universitaire ?

Mon parcours universitaire s’inscrit dans un canevas classique. Je suis rentrée à la

FUCAM à Mons en 1990 et j’en suis sortie en 1995 avec un diplôme d’ingénieur

commercial en poche.

3. Quand et où a commencé ta carrière professionnelle ?

Dès ma sortie de l’université, en 1995, je suis rentrée à la Générale de banque,

devenue Fortis et maintenant j’y suis toujours, mais l’enseigne est maintenant

devenue BNP

4. Quand et dans quel contexte as-tu quitté la Belgique ?

En 2001 Fortis m’a envoyé à NYC (New York City) après avoir fait quelques

passages dans d’autres pays. J’ai décidé de continuer ma carrière aux États-Unis et

j’y ai fait ma vie.

5. Peux-tu nous parler de ton expérience aux USA ?

Je suis arrivée en mai 2001 quelques mois avant la tragédie du 11 septembre, je

vivais alors à Manhattan, je m’en souviens comme si c’était hier.

J’ai donc vécu 2 ans à Manhattan, 2 ans à Brooklyn et puis, je suis partie dans le

New Jersey pour échapper à la cadence et aux bruits de NYC. On l’entend

souvent, Manhattan ne dort jamais et ce n’est pas une image. À la longue, ça

devient stressant. J’avais aussi envie de plus d’espace (un jardin, etc.). Cependant,

je n’habite pas loin de Manhattan (moins de 20km) et je continue à faire le trajet

tous les jours et à profiter, certains soirs, de l’effervescence de la city.

En 2011, j’ai pris la nationalité américaine afin d’avoir une voix dans

l’environnement politique. J’ai eu l’occasion de voter pour le second terme

d’Obama et malheureusement subir la victoire de Trump. Je crains les prochaines

élections ! Le pays est tellement divisé ! Mais je n’ai aucun regret et je suis

heureuse d’être ici !
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6. Reviens-tu souvent en Belgique ?

Je reviens en Belgique 2 fois par an. Je viens voir ma maman et, si j’ai le temps, je

rends visite à ma famille.

7. La Belgique te manque-t-elle ? De quoi fais-tu le plein avant de repartir de

l'autre côté de l’Atlantique ?

Ce n’est pas tant la Belgique qui me manque, mais l’éloignement avec maman,

c’est assez difficile, j’aimerais la voir plus souvent. Elle vient me rendre visite

mais ça devient rare.

Je ne saurais plus reprendre mes habitudes en Belgique. Je me suis rapidement

intégrée aux E-U et je pense ne plus pouvoir me réintégrer en Belgique.

8. Enfin, aurais-tu un conseil à donner à nos jeunes qui souhaiteraient un jour

travailler à l’étranger ?

Il faut se préparer au départ, ne pas foncer tête baissée. J’ai assisté à beaucoup de

conférences et d’événements divers pour me documenter. Une fois là-bas, il faut

sortir de sa zone de confort, sortir de sa coquille, rencontrer des gens afin de tisser

un réseau social. Aller vers l’autre est très important.

Il ne faut pas se cantonner aux relations de travail.

Quand on est expat, il est plus que nécessaire d’avoir des connexions en tout genre.

Et bien sûr, il ne faut pas baisser les bras, il faut aller de l’avant et se dire que l’on

peut y arriver !

Christel Cogneau à l’US Open

Au Stand Godiva Belgium à NYC.
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Entretien avec une ancienne élève, professeur 

estimé et membre assidue de l’Amicale

Mademoiselle Claude DEWIPPE me

reçoit chez elle en début d’après-midi.

Toujours pimpante, elle ne fait pas de

manière et me propose de m’installer

autour d’une table où des verres sont

déjà prêts.

Comme pour s’excuser, elle explique

qu’elle est dans une très mauvaise

période, car lors d’une chute en fin

d’année dernière, elle a dû être

hospitalisée suite à une fracture de l’olé-
crane (coude) et son bras gauche est resté immobilisé plusieurs mois. Elle est

passée par des moments très difficiles et n’ose plus conduire sa voiture ce qui, pour

elle, signifie ne plus pouvoir se déplacer sans l’aide d’un chauffeur. On compatit !

Mais rapidement, la verve et l’enthousiasme légendaires de notre hôte se réveillent

et les souvenirs remontent.

Enfant de Soignies qu’elle n’a jamais quitté, elle est toujours restée dans la maison

de ses parents, chaussée de Mons. Elle y garde tous ses souvenirs et surtout ceux

de sa maman sans qui, elle l’avoue sincèrement en la remerciant encore

maintenant, elle n’aurait pu faire tout ce qu’elle a entrepris dans son métier

d’enseignante.

C’est à l’âge de 17 ans, après une scolarité complète à l’école moyenne de la rue

de la Station et les 3 dernières années à l’Athénée Royal, qu’elle termine son

cursus secondaire avec brio en juin 1949. Destinée a priori à faire des études

d’institutrice, c’est finalement à l’école Normale de Liège qu’elle entame un

parcours en langues germaniques. Elle décrochera son diplôme 2 ans plus tard

avec 4 autres lauréats alors qu’ils étaient 35 en début de première. Elle complète sa

formation par différents séjours à l’étranger (Amsterdam, Londres, Oxford) où elle

suit des cours privés. La difficulté des études n’a fait que la conforter dans son

sentiment que le travail et la volonté seraient les leitmotivs de son enseignement.

Son début de carrière est fait d’intérims. C’est dans une école de garçons à Leuze

qu’elle débute à l’âge de 19 ans ! On admet assez facilement que le surveillant de

l’établissement l’ait prise pour une élève et lui ait demandé ce qu’elle faisait là !

Dans sa classe, le pupitre était tellement haut qu’elle en était cachée de ses élèves.

C’est ensuite au Lycée de Charleroi et à l’école moyenne de Braine-Le-Comte

qu’elle poursuit sa route d’enseignante. Elle y est collègue et ensuite remplaçante
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de la regrettée Madame Paul, épouse de Monsieur Paul, professeur de

mathématiques à l’Athénée Royal de Soignies.

C’est grâce à elle et son mari qu’elle arrivera enfin à l’école moyenne de la rue de

la Station à Soignies en 1954 où elle officiera jusqu’à son transfert à l’Athénée

Royal en 1975, suite à une fusion des deux établissements. Elles sont quelques-

unes (avec mesdames WYNANT, BÉRIOT, BRASSEUR, LISART et

MORLIERE) à intégrer l’équipe de l’Athénée, les autres collègues préférant

d’autres destinations ou simplement leur retraite comme la directrice, Madame

PLAETENS, qui avait accompagné le parcours de Mademoiselle DEWIPPE

depuis le début. Elles auront passé 25 ans ensemble dans cette école où les bons

moments n’avaient pas manqué. Les souvenirs d’une ambiance conviviale et

sympathique sont encore vifs.

L’arrivée à l’Athénée, sous la direction de Monsieur PAQUAY, ne fut pas simple,

car elle dut reprendre des cours d’allemand, langue qu’elle n’avait plus pratiquée

depuis ses études. Mais avec la hargne et la volonté que chacun lui reconnaît, elle

releva le défi et, devant des classes autrement plus nombreuses (jusqu’à 30 élèves)

et difficiles, elle montra qu’être petite de taille ne signifie pas petite discipline et

petit travail !

Elle restera en fonction jusqu’en 1992 après avoir formé des centaines d’élèves

aux langues de Vondel, de Shakespeare ou de Goethe. Les anecdotes ne manquent

pas et elle ne résiste pas à nous en citer quelques-unes.

Peu de temps avant sa mise à la retraite, quelle ne fut pas sa surprise d‘apprendre,

par la voix de M. CAULIER, préfet de l’époque, qu’elle allait recevoir la visite

d’un inspecteur.
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C’était en début d’année, les groupes d’élèves et les horaires n’étaient pas encore

attribués et chacun sait le désordre qui peut régner dans ces conditions. En

recevant 3 groupes, elle remarque un monsieur seul parmi eux, plutôt bousculé et

perdu parmi les élèves. Elle les accueille tous avec bonhomie et discipline.

Heureusement, 2 groupes sont repris par des collègues et elle se retrouve avec des

élèves motivés et conscients que la présence de ce monsieur n’est pas normale.

Elle se rappelle avoir donné une leçon plus que modèle où chacun a pu mettre du

sien devant un inspecteur ravi et plein d’admiration face à la qualité de ce cours

d’anglais.

Les voyages avec les élèves restent souvent mémorables pour des raisons parfois

inattendues. Melle DEWIPPE et M. VRANCKX accompagnent des élèves à

Amsterdam, rien que de très normal pour des professeurs de néerlandais. Hélas, le

temps est très mauvais et, après la visite classique des musées de la ville, la balade

dans les rues se limite à quelques magasins, parfois très spécialisés (!). Une soirée

au dancing est organisée pour réchauffer un peu l’atmosphère. L’ambiance et les

boissons offertes par les élèves aidant, les professeurs se sont mis à danser

également. Le retour s’est fait aux petites heures et M. VRANCKX était très

heureux d’avoir le bras de Melle pour rentrer à l’hôtel !

Enfin, je ne peux terminer ce texte sans remercier Mademoiselle DEWIPPE, non

seulement pour son enseignement exemplaire comme professeur de l’Athénée,

mais également pour sa contribution à notre Amicale qu’elle a soutenue et soutient

toujours comme membre et dans laquelle elle a été active au prêt du livre pendant

de nombreuses années.

Souvenirs de sa mise à la 

retraite.

Les anciens reconnaîtront 

leurs professeurs ou se 

reconnaîtront eux-mêmes !
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Ci-dessous, un texte écrit et lu par une ancienne élève de Melle

DEWIPPE lors de son 60ème anniversaire et de sa mise à la retraite

en janvier 1992. Nous remercions Delphine BAISE d’avoir accepté

sa publication dans notre bulletin. Il exprime parfaitement

l’atmosphère et l’état d’esprit des élèves qui ont eu cours avec elle.

Athénée Royal de Soignies, 31 janvier 1992.

Vu les circonstances et le temps qui nous est imparti, nous ne vous demanderons

pas, chère mademoiselle Dewippe, de répéter après nous chaque phrase de ce petit

speech. Nous ne vous épellerons d'ailleurs pas chaque mot comme vous le faisiez

si bien. Conditionnés comme nous le sommes aux "Nog eens", "Encore" ou autre

"Repeat again" et à ce fameux "Neem een blad papier !", qui nous faisait tant

frémir, nous sommes aussi en quelque sorte conditionnés à votre personne...

Nous, bercés ou plutôt secoués par le flot tumultueux de vos paroles tout au long

de ces années, nous qui avons ô tant de fois crié : "Mais elle va trop vite !", nous

sommes aujourd'hui réunis pour vous dire que c'était vrai, ça s'est passé trop vite...

Trois années éclairs entre quelques professeurs et vous, trois années avec pour

chacune d'elles dix leçons d'avance sur les autres classes, trois années avec cent

fous-rires de plus que dans ces mêmes autres classes aussi...

Pour n'être ni d'un traditionnel ennuyeux, ni d'un autre mélancolique, en évitant

les grands "Happy Birthday" et les trop inévitables "Ce n'est qu'un au revoir",

nous voudrions vous voir sourire aujourd'hui et que cela soit grâce à nous...

De vos rêves, de votre femme de ménage à votre grand nettoyage, de vos pannes

de voiture à votre ami américain en passant par les plantes de votre jardin, des

images restent gravées...

Nous ne vous chanterons pas de petite chanson, car vous avez déjà pu découvrir

nos talents à tous durant vos heures de cours. Talents qu'ont également pu

apprécier ou désapprécier, d'ailleurs, vos voisins monsieur Distelmans et madame

Kiesleghi.
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Les élèves qui vous ont quittée et qui maintenant ont cours dans ces locaux sont

toujours agréablement surpris d'entendre votre voix ou vos éclats de rire. Avec ces

simples sons qui traversent les cloisons nous arrivent des poignées de souvenirs

qui nous font tous sourire, interrogation en cours ou pas. De souvenirs en dérive,

d'éclats de rire en grands délires, tant de clichés-photos dans ce grand album...

Décrétée à l'Athénée, vedette invétérée du Bavard Déchaîné ou de toute autre

parution de textes, sujet ô combien de fois exploité mais jamais épuisé,

mademoiselle Dewippe représente, cela dit avec le plus grand des respects, une

véritable légende... On ne peut ainsi se trouver avec aucun élève de l'Athénée qui

ne vous parle d'elle. Au jeu du "si l'on vous dit..." : -néerlandais ? Vous répondez

du tac au tac : mademoiselle Dewippe, bien entendu.

Et vous, mademoiselle, si l'on vous dit élèves ? Que répondez- vous ? Nous vous

connaissons déjà bien assez pour savoir que vous n'en direz que du bien. Toutes

ces centaines d'élèves qui vous sont déjà passés entre les mains constituent en

quelque sorte votre grande famille et sont tous vos enfants, maintenant.

Il y a encore de cela deux ans, l'exposition Vincent Van-Gogh que vous avez pu

organiser, nous a à nouveau fait découvrir certains de vos talents cachés, ceux-là

mêmes qui ont fait le succès de la manifestation, d'ailleurs !

Finalement, si l'on vous dit mademoiselle Dewippe? Au départ, vous répondrez

"rapidité", c'est inévitable, mais au bout de trois ans avec elle, vous répondrez

d'abord : "de l'amitié et tellement de complicité..."

Et puis, comme on dit ici : "plus c'est petit, plus c'est spitant !"

Eh bien, grâce à vous, on pourra apposer un grand CQFD (ce qu'il fallait

démontrer) au bas de la démonstration.

Merci pour tout...

Pour terminer, nous tous ici, on s’était dit, un petit cadeau...

Bien sûr, mais quoi ? Alors, on s'est souvenu d'une mademoiselle Dewippe penchée

sur son matériel déficient, se promettant de passer dire à monsieur le préfet qu'elle

ne voulait plus rebobiner ses bandes magnétiques à la main...

Ainsi, nous avons pensé à ce petit quelque chose qui nous l'espérons vous

changera les idées.

À très bientôt et de tout cœur...

Les élèves de quatrième.

Delphine B. (4ème)
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Nous sommes en 1974 à l’Athénée et nous allons suivre 6 années d’enseignement

secondaire rénové. Je dis nous, car l’aventure est collective. Voici 6 ans qu’avec

Pierre (Cuche) et Alain (Laby) nous faisons chaque jour le trajet de la maison à

l’école. Lorsqu’il fait beau, une mère porte nos cartables au guidon d’un vélo et

quand le temps est moins clément, nous nous faisons conduire en voiture.

En effet, après nos premières primaires passées dans des préfabriqués, des espèces

de roulottes chauffées par un poêle au charbon, nous avons terminé notre scolarité

dans les classes du pensionnat.

Nous voici en rénové, cet enseignement qui va développer notre accès à

l’autonomie, développer le sens des responsabilités, notre sens social et notre

esprit critique.

Et cela débute fort ! Dans mon horaire, j’ai une heure de dactylographie

(l’ordinateur n’existe pas encore dans l’enseignement) durant laquelle nous

essayons de taper tous et toutes en rythme une séquence de lettres. J’ai une heure

de technologie durant laquelle je m’efforce de scier un aigle impérial dans une

pièce d’acier beaucoup trop épaisse et ceci dans un bruit indescriptible.

L’enseignant possède un défaut de prononciation, une Ford mustang et une

perruque. J’ai aussi une heure de latin en 5e heure le mercredi matin. De ce cours

je ne retiendrai que deux insultes. Bon c’est comique, mais je ne vois pas pourquoi

étudier cela. J’ai aussi en option une heure de sport en plus. J’y apprends le saut en

hauteur Fosbury et à tomber sans me faire mal. J’essaye de jouer de la flûte, mais

ça non plus cela n’est pas fait pour moi. En français, l’aventure de l’année, c’est la

mise en son du voyage de Paul Louis Courrier, Guy Delhalle en fera une chanson.

Je découvre aussi les cours d’anglais. La technique est multimédia : un livre plus

un lecteur à bandes enregistrées. L’activité principale de l’enseignement est de

revenir en arrière lire une phrase et la faire répéter. Le son est faible, nous sommes

loin d’une qualité HI-FI, mais c’est amusant et puis il faut être attentif pour deviner

la phrase que l’enseignant répète inlassablement.

À cette époque les enseignants masculins portent costume et cravate. Certains

fument entre deux cours, mais aussi, pour les plus accros, durant les cours. Ils

ouvrent la fenêtre ou ont un petit cendrier portable ! À ce sujet, bien plus tard, lors

de nos soirées des « hôtesses Marlboro » distribueront des paquets de 5 cigarettes à

toute personne intéressée. Autre époque non ? Des élèves fument sous le préau. Il y

a des cigarettes « sprint », mais mieux encore du tabac à rouler dans une boîte en

métal, du Drum. Ça te donne tout de suite un genre, un style cool.

Le temps passe très vite, nous voici en secondaire supérieur. Avec le jeu des

options, il est parfois difficile de se situer : sciences « fortes » avec laboratoires, un

peu de math, anglais « fort » ; un drôle de cocktail ! Je me verrais bien faire un

graduat en biochimie, car j’aime bien les labos, mais c’est encore loin, pas de

stress.

1974-1980 : 6 années en « Rénové »



- 21 -

Comme à chaque époque la mode vestimentaire a ses codes. Si nous voyons des

cohortes d’élèves du collège se balader en tout temps avec une veste millet, à

l’athénée c’est plus varié quoique. L’élément indispensable est le jeans, certaines

années à pattes d’éléphant, mais le plus souvent c’est la coupe 501. Le sweat-shirt

a aussi la cote tout comme les kickers. On verra aussi apparaître la mode grand-

père avec chemises longues portées hors du pantalon … Tout est histoire

d’appartenance à un groupe, car les genres se mélangent et puis on n’y attache pas

trop d’importance du moins tant que l’on n’a pas une copine. Ah oui j’oubliais, il

est important pour les garçons d’avoir des cheveux longs.

Un élément transversal de ces 6 années est le bal de l’athénée. Orchestre, gros

succès de foule. Nous n’y participons pas, mais cependant, les mois qui précèdent

ce bal, le cours de gym est transformé en cours de danse. La bande son ne

changera jamais durant ma scolarité. Et c’est parti pour l’apprentissage du rock, de

la valse, de la polka, du slow. Je n’ai pas le rythme dans le sang, mais cela n’a pas

d’importance, car j’ai la plus mignonne des cavalières et je tairai son prénom. Lors

du cours de gym, la musique c’est bien, mais lorsque tu as cours de math dans les

classes romaines, les minces parois ne filtrent pas les sons et ce fonds musical

est… lassant.

Pour la musique il y a le rock progressif, le reggae, le rock électronique, le ska et le

punk sur la fin et un soupçon de chanson française contestataire. Le summum pour

écouter le rock progressif c’est d’aller dans le bistrot le plus proche qui se nomme

le Cobra. Vécu par les enseignants et les parents comme un lieu de perdition,

pénétrer dans cet antre vous donne tout de suite un côté sulfureux.

Le plus excitant est bien entendu de faire le mur, c’est-à-dire soit de se mêler à la

sortie des élèves le midi ou tout simplement de passer par une porte dérobée et

elles existaient. Le tout est de ne pas abuser, mais de profiter de quelques moments

de liberté surtout si tu es en dernière année, la rhéto. Mais tu peux aussi t’abonner

au cinéclub « Le Ciclas » et soit suivre le film le mercredi soir ou faire un petit

passage par le café « Le Touriste ».

La promo 80 aux retrouvailles de 1995.
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En rhéto, tu as deux grands événements : le voyage et l’examen de maturité, une

sorte de TFE te permettant d’accéder à l’enseignement supérieur. Pour l’anecdote, je

choisirai pour thème le microscope électronique, car je trouvais intéressante l’idée

de voir l’invisible.

Mais revenons à la grande affaire, le voyage des rhétos. Les élèves se réunissent

pour choisir une destination. Le premier choix des garçons est Londres ce qui

devrait nous permettre de visiter quelques pubs pour boire un verre ensemble avant

la grande aventure. Objection des filles qui n’aiment pas le climat et surtout qui

redoutent que nous passions justement trop de temps dans les pubs. La destination

sera Ampuria Brava avec son soleil, ses ruines romaines, le musée Dali, le

monastère de San Pere de Rodes, sorte de compromis entre détente et culture et

surtout avec un budget accessible au plus grand nombre.

Comment financer ce voyage pour en réduire les coûts ? À cette époque, on fait des

« boums ».

Autrement dit, tu utilises la salle de gym, tu réalises des affiches, il y a une PAF et

tu t’occupes des recettes du bar. La sono s’appelle « sono ta bene », le matériel deux

amplis de 60W RMS en parallèle, deux platines, une table de mixage faite maison,

un modulateur, un chenillard et une vingtaine de spots colorés. La fête accueillera

plus de 600 entrées, se terminera vers 8h du matin et apportera un joli bénéfice sans

aucun incident.

Cette fête est un exemple type de ce qui était possible dans le rénové à cette époque.

Vous avez un projet ? Ok vous allez le gérer. Je vous prête la salle de gym. Vous

vous occuperez des formalités administratives, des commandes, de la musique, de

la sécurité, de la remise en ordre. Vous avez besoin d’un bon de sortie pour

rencontrer des fournisseurs, pas de souci. Le service d’ordre parlons-en. L’abbé

Hemelsoet, professeur de religion à l’Athénée, fait le vigile, matraque à la main.

Tous les casques des motards seront sagement déposés à l’entrée. Ce même abbé,

aumônier au SHAPE nous organisera un repas des rhétos au mess des sous-

officiers. Le départ du car pour l’Espagne se fera d’ailleurs au Shape avec aussi un

ramassage au Touriste. Détail cocasse le repas au mess exigeait chemise, veston et

cravate soit une tenue peu adaptée à un départ en vacances. À l’annonce du car, les

toilettes sont prises d’assaut, car tout le monde veut se changer. Alain et moi

décidons de nous changer dehors entre deux voitures. C’est à ce moment qu’une

jeep de MP’s fait sa ronde. Ils nous surveillèrent jusqu’à la rentrée dans la salle. Le

voyage des rhétos atteignit tous ses objectifs et fut parfois culturel, souvent festif,

parfois « olé olé », mais après tout, nous étions en Espagne.

Que retenir de ces années au moment où nous allons nous rencontrer 40 ans après

notre sortie de l’athénée ?

Quelques mots me viennent à l’esprit. Le premier est insouciance. Même si

beaucoup devaient encore choisir leur voie, un diplôme de secondaire général

permettait encore de trouver directement un l’emploi que ce soit dans le secteur
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industriel, les banques ou une administration. De plus, l’enseignement supérieur

s’était démocratisé et la majorité allait poursuivre ses études au-delà de la rhéto. Le

second est liberté. Dans un contexte de réforme de l’enseignement, le « rénové »

accentuait la créativité, la création de son propre jugement, le travail en groupe et

l’autonomie dans un contexte de discipline plus souple. Nous étions 80 en rhéto en

1980 et cela me fait penser au troisième mot qui est mixité. Mixité sociale dans les

profils des différents élèves, mais aussi mixité des sexes dès le début du

secondaire, ce qui n’était pas si vieux. Avec le recul, on peut dire que cet

enseignement était de qualité et la majorité de ceux qui se sont orientés vers des

études supérieures ont réussi.

Place maintenant aux quarantièmes rugissants, car s’il y a une chose que nous

n’avons pas perdu c’est le sens de la convivialité et de la fête et nous allons vous le

prouver lors de nos « retrouvailles ».

Pascal Cools, promo 1980

Aux retrouvailles de 2005.

Aux retrouvailles de 2015.
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Proclamation

du 25 juin 2019

Section fondamentale

Ont obtenu leur certificat d’Etude de Base :

6ème de SOIGNIES

P6A

Barii Dikra - Ben Said Nassim - Callens Edwin - Cheron Mathis - Denis Julie 

Despiegeleer Stanislas - Devel Laureydana - Dongosi Tchisson - Duvivier Alexis 

Fievez Ameline - Haïdar Chemsse - Idrissi Amel - Lallemand Elisabeth

Ougheha Mareva - Ougheha Nassim - Plasnier Bryan - Rastegar Khojastch Chanel 

Sylvain Fiona - Talidi Yasmine

P6B

Barbieux Clara - Brogniez Gwenn - Cavoy Téo - Cordier Angely - Crohin Kylian 

Demeuse Capucine - Desir Nathan - Dewulf Kenny - Doclot Clarisse

Gason Dorian - Henrion Maïly - Mele Anastasia - Mele Victoria - Nguyen Son 

Perreman Dany - Quintin Laurine - Regnier-Vaccin Clara - Turzeniecki Emil

Van Wetter Lauraya - Vanderwalle Noah - Verhelpen Arnaud

5ème de SOIGNIES

Yakhlaf Aya
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Monsieur Alexis Jonet, président de 

l’Amicale des Anciens, remet des prix 

à des élèves méritants.
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Proclamation

du 27 juin 2019

Section secondaire

Comme chaque fois, cette proclamation marque la fin d’une année scolaire bien

remplie de joies, de succès, de déceptions mais aussi d’espoir.

Le sursaut de notre jeunesse concernant l’environnement montre au combien nos

jeunes sont soucieux de l’avenir de la planète, de leur planète.

Comme disait Winston Churchill : « Mieux vaut prendre le changement par la

main avant qu’il nous prenne par la gorge »

La canicule, les changements climatiques, les catastrophes à répétition prouvent

que nous ne pouvons plus ignorer ces phénomènes.

Profitons donc de la vie, de tous les moments positifs que nous pouvons rencontrer

aussi futiles soient-ils.

Comme dit un proverbe danois : « La vie ne consiste pas simplement à avoir un

bon jeu, la vie c’est parfois bien jouer malgré un mauvais jeu ».

Le monde change à tous les niveaux !

Les mentalités changent !

Les intolérances augmentent !

Les replis sur soi reprennent de plus belle !

Mais comme disait Nelson Mandela : « Seule l’éducation restera l’arme la plus

puissante pour changer le monde ».

Le monde ne pourra continuer que si l'entraide, la confiance, la moralité et la

responsabilité reviennent dans nos habitudes sinon qu’allons-nous laisser aux

générations futures ?

Jean-Paul Sartre disait souvent aux jeunes qu’il rencontrait : « Dans la vie, on ne

fait pas ce que l’on veut mais on est responsable de ce que l’on est ».

Internet, les médias, les réseaux sociaux, les nouvelles technologies sont de plus en

plus présents voire omniprésents dans nos vies et cela ne fait que commencer.

L’informatique va de plus en plus nous envahir et révolutionner notre vie mais

attention de ne pas en devenir dépendant voir assujetti.

Les réseaux sociaux doivent permettre le triomphe de la cyberdémocratie et non de

la cybermédiocrité.
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L'avenir dépend donc de vous, de moi, du hasard mais n'attendez pas des autres de 

faire tout le travail. On ne peut s’en sortir que si tout le monde y travaille !

N'attendez pas que les autres commencent mais montrez l’exemple sinon vous 

n'avancerez jamais.

Ce travail est énorme voire impossible si on ne le demande qu’à quelques 

personnes. Par contre, si tout le monde accomplit un petit effort à son niveau, tout 

peut arriver, tout peut changer lentement mais assurément.

Pour vous les élèves de rhétorique, cette proclamation marque la fin de vos études 

secondaires et le début d’un nouveau chemin. 

Vos professeurs du secondaire sont fiers d’avoir pu participer à votre construction 

en partenariat avec votre famille au sens large.

Certains professeurs vous auront marqués plus que d’autres mais leur but 

primordial à tous  fut de créer des citoyens responsables et capables de s’adapter à 

toute situation !

Notre but fut de vous apprendre à apprendre car durant votre longue carrière et elle 

risque d’être longue, vous changerez en moyenne cinq fois de métier. 

Vous devrez apprendre à composer, à partager, à pratiquer  la politique de la main 

tendue bref  apprendre à vivre avec les autres.

Comme nous, affrontez votre avenir sans crainte mais avec lucidité et confiance 

dans toutes vos capacités.
Ch. Vreux, préfet des études.
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Les prix de l’Amicale.
Le jeudi 27 juin 2019, l’Amicale était présente lors de la remise des prix pour

l’attribution de trois prix spéciaux.

Récompensant l’élève méritant pour son 

comportement social

et son effort personnel,

le prix de l’Amicale a été remis à

Aurore FRANÇOIS

par notre président Alexis JONET.

Le prix Roland JOLY.
Depuis plusieurs années, par une donation, Madame BRICHANT-PIERQUIN a

confié à l’Amicale la mission de créer le Prix Roland JOLY pour honorer la

mémoire de son fils trop tôt disparu. Depuis lors, chaque année, ce prix

récompense les rhétoriciens ayant obtenu le meilleur résultat au cours de chimie,

de biologie et de physique.

Simon MICHEL décroche  le prix

de biologie.

Marine BILEGI décroche les prix de 

chimie et de physique qu‘elle reçoit

des mains de notre vice-présidente

Lucienne Lecocq-Renaux.
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Prix du Bourgmestre de la ville de Soignies

Récompensant l’élève méritant pour ses hautes qualités morales,

le prix du Bourgmestre a été remis à

Kiara SCIOT

par notre Bourgmestre Fabienne Winckel.

Prix de l’option histoire

Récompensant l’élève le plus méritant de l’option histoire, le prix a été remis à

Mélanie HOTAUX

par M. Jean-Claude ANDRIS, ancien de la promotion 1960.
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Prix Valentine DE VOS
Depuis le départ de Valentine en 1988, cela fait plus de 30 ans déjà que le souvenir

de son courage reste vif au cœur des élèves de l’athénée. Ainsi, chaque année, ils

poursuivent efficacement leur action en faveur des enfants leucémiques.

Fin juin, ils sont fiers d’en apporter le résultat à son papa, M. Albert DE VOS,

rencontre au cours de laquelle est remis le traditionnel Prix VALENTINE.

Le prix attribué à l’élève qui, à l’instar de Valentine, a fait preuve de personnalité,

de courage et de curiosité intellectuelle a été remis à Simon MICHEL.

     

Tous en route pour Valentine … à l’ARJB.

Une nouvelle fois, ce samedi 16 novembre

2019, notre Athénée, l’école de Valentine,

mettait ses locaux à la disposition des « Camps

Valentine Devos ».

Tout cela dans le but d’aider Albert

DE VOS, Simone et tous les autres

qui se dévouent sans relâche dans le

but d’accompagner des dizaines

d'enfants, restant ainsi fidèles à

l'engagement pris au lendemain du

départ de Valentine en mai 1988.
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Les rencontres de l’après-midi
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La promotion 1999, un exemple à suivre!
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RETROUVAILLES 2019

La promo 94 entourant R. Deroyère , B. Cosyn et E. Liénard. 

Trois élèves de la promo 2009 : C. Pelgrims, S. Culot et S. Gobert 
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La promo 84

La promo 79
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Quelques profs anciens et actuels autour de Madame et Monsieur le Préfet 

Notre représentante au secondaire C. Van Der Eecken
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« Tous les chemins mènent à Rome, 

mais aussi à … Pompéi ! ».

Grande nouveauté lors du désormais sacro-saint voyage biennal à Rome des

options latin et histoire qui se déroula du 11 au 15 mars dernier : une excursion

d’un jour à Pompéi ! En effet, après les rues de Rome, les élèves ont eu l’occasion

d’arpenter celles de la colonie romaine pétrifiée par la lave du Vésuve et de revivre

les grandes étapes de l’éruption de 79. Tous, nous avons été éblouis par la

splendeur du site et émus par les moulages des malheureuses victimes à jamais

immortalisées par Fiorelli. L’excursion se termina par une mémorable soirée à

Naples, où les papilles furent à leur tour comblées par la dégustation de la fameuse

pizza locale. La culture est aussi dans l’assiette…

A Rome, le planning des visites fut, comme de coutume, très dense (L’équipe s’en

voudrait si ce n’était pas le cas) et a permis aux élèves de voyager à travers le

temps, depuis l’Antiquité jusqu’à nos jours, grâce aux nombreuses thématiques

abordées.

Les objectifs du voyage étaient d’ancrer l’apprentissage théorique des cours dans

la réalité urbaine, artistique et archéologique, de donner aux jeunes l’occasion de

mettre en pratique l’étude de l’Antiquité romaine, de saisir l’importance des

apports politique, juridique, institutionnel et artistique de la Rome antique pour

l’Europe contemporaine, mais aussi de découvrir la Renaissance, le Baroque, la

Contre-Réforme et l’histoire contemporaine de l’État italien, au travers des

musées, du patrimoine et des rues de la Ville éternelle. Rien de moins !

Le premier jour fut consacré à la propagande développée grâce aux visites des

Musées du Vatican - pour aborder la puissance pontificale - des Forums impériaux

- pour présenter Auguste et Mussolini - de la Piazza Venezia - pour l’unification

italienne - et de la chiesa del Gesu – pour la Contre-Réforme. Autant dire que le

soir, les quatre professeurs et les 37 élèves étaient heureux de regagner en RER

leur hôtel.

La deuxième journée fut antique. Elle démarra en toute logique au Palatin où le

groupe partit sur les traces des Étrusques ; elle se poursuivit au Forum Romanum

où un « escape forum » - fort apprécié des élèves - fut proposé ; puis, la balade

conduisit les troupes du Colisée, aux Musées Capitolins en passant par l’Arc de

Constantin grâce auquel les élèves ont pu constater que l’art de la récup' ne date

pas d’hier. En soirée, une balade vers le Trastevere nous permit d’admirer le

théâtre de Marcellus, le portique d’Octavie, le Ghetto, l’isola tiberina et les ponts

enjambant le Tibre.

Mais le but du voyage est aussi de rendre nos jeunes plus autonomes. Le troisième

jour fut donc consacré à un « rallye baroque » qui démarra place saint Pierre pour

se terminer Piazza del Popolo en passant immanquablement par la Piazza Navona,
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le panthéon, la Piazza Colonna, la fontaine de Trevi, la Piazza di Spagna, le Pincio.

Au gré des lieux, les grands artistes du baroque furent présentés aux élèves, grâce à

des impromptus réalisés par les professeurs éparpillés sur le parcours. La journée

se termina par la visite libre et toujours appréciée de la Galerie Borghèse.

Enfin, la dernière matinée de notre périple romain nous fit emprunter la pittoresque

via Appia antiqua jusqu’aux catacombes de Saint-Calixte. Et, de retour en ville,

peu avant notre départ, quelle ne fut pas notre surprise, aux abords du Largo di

Argentina, d’assister à la reconstitution de l’assassinat de Jules César par le

Gruppo Storico Romano ! Nous étions en effet le 15, soit les ides de mars, jour de

la mort du dictateur. Plus besoin de se déplacer jusqu’à Cinecitta ! La ville

éternelle aura toujours de quoi nous surprendre !

Le retour ne marque pas la fin de l’aventure…

Durant le séjour, les élèves ont eu à compléter quotidiennement un carnet

d’enquête, accumulant informations, observations, impressions, photos... Au retour

le matériel rassemblé a contribué à la réalisation de l'exposition « Viva Roma ! »

présentée par la team « Balades romaines ». Les élèves se sont transformés en

guides touristiques proposant des circuits originaux à Rome ou à Pompéi.

L’exposition fut inaugurée par un vernissage la veille de la journée « Portes

ouvertes » de l’école. Le succès fut tel que les professeurs intéressés ont pu la faire

visiter à leurs classes durant une semaine.

Il va de soi que sans l’Amicale des Anciens, cette entreprise atteindrait plus

difficilement l’ampleur qui est la sienne. Nous la remercions pour son soutien

indéfectible dans nos projets pédagogiques.

Mmes Mietlicki, professeure de français et Peeters, professeure de latin. 
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Voyage à Milan des 5e et 6e années 

Options sciences

C'est à Milan que les élèves de l'option sciences ont posé leurs valises du 11 au 15

mars 2019.

Le programme que leur avait concocté leur professeur de sciences, M. Lor, leur a

permis d'assister à un alunissage avec un casque 3D au Planétarium, de découvrir

le musée d’Histoire naturelle à travers une chasse aux photos en équipe ou encore

d'explorer le plus grand musée des sciences d'Italie, le musée Leonardo da Vinci.

Les scientifiques de l'ARJB ont pu prendre également la mesure du génial

inventeur au musée Leonardo3 – Le monde de Leonardo grâce à des

reconstitutions inédites de ses machines et à la restauration de ses peintures en

première mondiale.

Ils ont également découvert une ville d'art et

de culture en visitant la pinacothèque de

Brera, « le Louvre milanais », ou en

parcourant le cœur historique de la ville : la

piazza Mercanti, le Duomo, le château des

Sforza, la Scala, la galerie Vittorio

Emmanuelle II, le couvent

Santa Maria delle Grazie, qui abrite la

célèbre fresque de Léonard de Vinci, etc.

L'après-midi du jeudi a été consacrée à

d'autres facettes de la capitale lombarde : le

foot et la mode... Les élèves ont pu choisir

de visiter le stade de l’AC Milan

/Intermilano ou le musée de la mode de

Gucci.
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Voyage à Berlin des 5e et 6e années 

Options sciences économiques et allemand

En mars 2019, les élèves des options sciences économiques et allemand se sont

rendus à Berlin afin de découvrir une des villes les plus emblématiques de

l’Allemagne sur les plans culturel, historique et économique.

Durant ces cinq jours, le groupe a parcouru plusieurs circuits pédestres dans la

ville. Ces promenades leur ont permis d’en apprendre davantage sur l’histoire,

l’économie et les monuments berlinois. Les élèves de sciences économiques

avaient reçu pour tâche de présenter le développement économique de la ville ainsi

que le système politique allemand, tandis que les élèves d’allemand ont, eux, joué

les guides d’un jour pour les monuments et leur histoire. Nous avons vu par

exemple le Reichstag (parlement allemand) et sa coupole de verre, la Porte de

Brandebourg, Checkpoint Charlie, les cathédrales berlinoises, le château de

Charlottenburg, le Mémorial à la Mémoire des Victimes de l’Holocauste ou encore

celui du Mur … et de nombreux autres symboles berlinois. Outre les circuits, les

élèves ont eu l’occasion de visiter le bunker construit lors de la Guerre Froide et le

musée interactif Story of Berlin. Étant donné le lourd passé de l’Allemagne, le

groupe a aussi eu l’opportunité de se rendre en train au camp de concentration

d’Oranienburg-Sachsenhausen, et ce afin de prendre la mesure des atrocités

commises par le régime nazi.
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Néanmoins, les professeurs n’ont pas oublié l’aspect détente pour aérer les esprits

fort occupés par ce programme bien chargé. Les élèves ont pu en effet choisir entre

plusieurs activités à caractère ludique en fin de séjour, c’est-à-dire le vendredi

après-midi : le célèbre musée Pergamon sur l’Île aux musées, le musée de

l’histoire des jeux vidéo ou encore le Berlin Dungeon, un musée interactif et

immersif où des comédiens nous content les faits divers les plus sordides de la

ville. Les organisateurs n’ont pas oublié non plus de nourrir les braves aventuriers :

le groupe s'est rendu chaque soir dans un restaurant différent dans le but de goûter

diverses spécialités. Enfin, les élèves se sont adonnés à une de leurs activités

préférées - le shopping pour les souvenirs à ramener chez nous - sur les célèbres

Alexanderplatz et Kudamm, respectivement place et artère commerçante très

fréquentées.

C’est donc dans la soirée du vendredi que le groupe s'est embarqué sur le vol

retour, des souvenirs plein la tête, vers Zaventem. Les participants semblaient ravis

de leurs découvertes, d’autant plus que ce voyage était aussi le baptême de l’air de

plusieurs d’entre eux.

Mme Baguet, professeure d'allemand.



- 43 -

Et si nous visitions les Pays-Bas ?

En mai 2019, nous sommes partis à la découverte des

Pays-Bas pour un voyage de 4 jours bien remplis.

Au programme de la première journée, la découverte

d’Amsterdam.

Quoi de mieux qu’une balade en bateau-mouche sur

les canaux d’Amsterdam pour admirer les

particularités de cette merveilleuse ville ! Nos enfants

se sont ensuite rendus à la maison d’Anne Frank, ce

lieu tellement important pour la mémoire historique.

Découvrir cette maison, après avoir vu le film la

veille, était très enrichissant.

Mais le temps passe vite et il est déjà l’heure de partir

en direction de Den Burg pour prendre le Ferry.

Pour beaucoup, c’était une première. Voir leurs yeux

émerveillés, leur joie est un véritable plaisir. L’arrivée

à Texel et notre installation à l’auberge terminèrent

notre première journée.

Les deux jours suivants ont été consacrés à la

découverte de l’île de Texel en vélo.

Nous avons découvert la réserve naturelle d’Ecomare,

le « Juttermuseum » qui rassemble une quantité

phénoménale d’objets retrouvés sur la plage et dans

la mer autour de Texel.

Nous avons également eu la grande chance, lors de

notre balade en bateau autour de l’île, de pouvoir

admirer une grande quantité de phoques. Nous étions

émerveillés.

Nous avons terminé notre découverte de Texel par le

parc aquatique « De Koog ».

Le dernier jour de notre périple fut consacré à la

visite du musée de la Porcelaine à Delft et à une

promenade à Keukenhof, le paradis des tulipes.

Un grand merci à l’Amicale des Anciens pour son

aide financière

L’équipe du degré supérieur

V.Collin, O.Barthélémy, Ch. Rombaut
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Séjour à la mer …

Les 3 classes maternelles de l’Athénée Royal Jules Bordet se sont rendues au

centre Emmaüs à Sint Idesbald pour y passer trois jours inoubliables.

Trois jours merveilleux où nos petits loulous ont pu profiter d’un bon bol d’air, de

promenades le long de la digue, de quelques heures de divertissement dans la

plaine de jeux de la plage et grâce à la participation de l’Amicale des Anciens

d’une sortie en bateau amphibien. Un grand merci à eux.

Que de beaux souvenirs, pour ces enfants âgés de 2 ans et demi à 6 ans et qui pour

certains ont découvert la mer pour la première fois.

Ce séjour est un moment privilégié et très riche où institutrices et enfants se sont

découverts dans un univers extérieur du cadre scolaire.

L’équipe éducative maternelle.



RHÉTO 2018-2019

Vous voilà devenus membres de l’Amicale pour un an.

Puissiez-vous le rester encore pendant de longues années.

Tous nos meilleurs souhaits pour la réussite de vos futures études

ou votre départ dans la vie active !

Alsebaai Haya - Baise Lenny - Barii Nassim - Bezault Celia - Bilegi Marine 

Broddlé Florian - Carlier Julie - Charlier Thomas - Coelaert Pierre              

Danneels Aimeric - Dascotte Juliette - Decroix Quentin - Delalieux Solène 

Delcroix Anthony - Demaret David - Demeuse Iseult - Denamur Margot 

Desir Lindsey - Devreese Audrey - Dutré Camie - El Korchi Anissa 

Fievez Garris - Fievez Esteban - François Aurore - Franquet Esteban 

Grenez Thomas - Guérin Mona - Hellin Céline - Hotaux Mélanie        

Kabanyegeye David - Ladrière Emma - Lapsins Chloé - Laschitza Amalia 

Lefèbvre Baptiste - Lenoir Inaïs - Maillard Laurie - Michel Simon - Naïmi Soliane  

Nicolas Wendy - Paul Lisa - Pinoy Tiphaine - Popane Lauryn - Rose Romain 

Santos De Melo Juan - Sciot Kiara - Solagna Manon - Stienne Charlotte 

Tabuso Louana - Tassignon Coralie - Turzeniecka Karolina - Vanborren Louise 

Vervondel Baptiste - Willems Victor



ATHÉNÉE ROYAL

JULES BORDET
7060 SOIGNIES

SECTION MATERNELLE
ENSEIGNEMENT PRIMAIRE

Rue Léon Hachez 36
Tél. 067 33 24 48

ENSEIGNEMENT SECONDAIRE

Boulevard F. Roosevelt 27
Tél. 067 33 44 44

Un cadre moderne et accueillant

Un enseignement de qualité ouvert à tous


